
Homélie du dimanche 20 décembre 2020 – 4
ème

 dimanche de l’Avent 

 

 

Dans ces temps qui sont les nôtres, nous avons besoin de porter nos regards sur quelque chose 

de beau, quelque chose de lumineux, quelque chose qui nous aide à sortir de la noirceur du 

moment, de l’inquiétude du moment. Nous avons besoin de poser notre regard sur quelque 

chose de pur, quelque chose de saint qui nous élève et nous ouvre à l’espérance car nous avons 

besoin d’espérance. Ce matin, nous regardons Marie, la très pure, la très sainte, la 

bienheureuse, la Comblée de grâce. Elle est en effet le chef d’œuvre de Dieu.  

 

J’aime le chant inspiré d’une prière de saint Bernard : « Si le vent des tentations s’élève, si tu 

heurtes le rocher des épreuves, regarde l’étoile, invoque Marie. Dans l’angoisse, les périls et le 

doute, quand la nuit du désespoir te recouvre, regarde l’étoile, invoque Marie.  
Si ton âme est envahie de colère, si ton cœur est englouti dans le gouffre, emporté par les 
courants de tristesse, regarde l’étoile, invoque Marie si tu la suis, tu ne crains rien ! Elle te 
conduit sur le chemin ! » 
En contemplant cette belle représentation de la vierge Marie enceinte, dans le kit de l’Avent 

que nous vous avons proposé, j’ai noté trois attitudes que Marie nous inspire et que je voudrais 

vous partager dans ce contexte que nous vivons. 

 

La vierge Marie est paisible. Elle aurait de quoi être inquiète après ce qui vient de lui être 

annoncé par l’ange. Mais on la sent en paix. Comment ne pas penser aux paroles que Jésus 

prononcera devant ses disciples : « Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix ; ce n’est pas à 
la manière du monde que je vous la donne. Que votre cœur ne soit pas bouleversé ni effrayé. » 

(Jn 14, 27) Nous aspirons tous à cette paix et combien plus en ce moment.  

Nous voulons pouvoir vivre ces temps plus sereinement. La paix que Jésus promet à ceux qui 

l’accueilleront dans leur vie, comme la vierge Marie, n’est pas la fausse sécurité d’un moment, 

une trêve de Noël, mais c’est la paix profonde et véritable que seul le Christ peut donner, cette 

certitude qu’en accueillant Jésus dans nos vies, en nous approchant de lui, en le choisissant 

comme compagnon de route, nous ne craignons rien. « Il est avec nous le Seigneur de l’univers, 
citadelle pour nous le Dieu de Jacob ». Il est en effet Emmanuel, Dieu avec nous.  

C’est la présence de l’Enfant Dieu en Marie qui la rend si paisible et si radieuse.  

Et c’est ce chemin qu’elle nous propose aujourd’hui.  
 

La vierge Marie est confiante. Elle n’a peut-être pas bien réalisé sur le moment ce que lui 

annonçait l’ange. Elle n’a peut-être pas bien compris comment les choses allaient se faire. 

Mais elle a entendu que c’est l’Esprit Saint qui ferait cela, qui accomplirait le miracle, qui 

rendrait possible l’impossible.  « L’Esprit Saint viendra sur toi et la puissance du Très-Haut te 
prendra sous son ombre. » N’est-il pas en effet cet Esprit, le maître de l’impossible.  

Au fond, l’ange l’invite à la confiance puisque l’Esprit Saint s’occupera de tout.  

Et c’est ce que fait Marie. Elle s’en remet à la puissance de l’Esprit saint avec confiance.  

Elle s’abandonne en se laissant faire, en se laissant guider par Lui. Et l’Esprit va la conduire par 

des chemins surprenants, parfois même lui faire traverser des obstacles apparemment 

infranchissables. L’ange ne lui annonce pas une vie sans difficultés et sans épreuves.  

Il lui dit que c’est l’Esprit qui sera son défenseur. Ainsi lorsqu’on s’en remet à l’Esprit Saint, 

lorsqu’on se laisse faire par Lui, on a l’assurance d’être bien conseillé et bien éclairé.  

On a l’assurance d’avoir la sagesse et l’intelligence pour prendre les bonnes décisions.  

On a la certitude de faire la volonté de Dieu et ainsi, on ne peut pas avoir peur car l’Esprit 

chasse alors toute crainte. Voilà encore le chemin que Marie nous propose aujourd’hui.  
 



La vierge Marie est volontaire et aussi courageuse. Elle a entendu les promesses de l’ange et elle 

y a cru. Ainsi, elle peut se rendre disponible pour la proposition de l’ange.  

Elle dit oui à ce qui lui est demandé. Elle accepte de prendre sa part en faisant de sa vie une 

offrande, une vie donnée. Puisqu’elle est tout entière à Dieu, elle est tout-entière en sortie.  

On ne trouve en elle aucun égoïsme, aucun repli sur elle-même. C’est avec courage qu’elle 

traversera les montagnes de Judée pour rejoindre sa cousine Elisabeth.  

Et même au jour le plus sombre de sa vie, lorsqu’on son Fils mourra sur une croix sous ses 

yeux, elle aura encore le courage et la force d’accueillir chez elle, le disciple bien-aimé.  

A l’heure où la tendance serait à privilégier ses propres espaces personnels, à se faire du bien et 

à prendre soin de soi, à se faire plaisir, la Vierge Marie nous propose un autre chemin, plus 

réaliste, plus courageux, plus audacieux, moins dans la préoccupation de soi mais plus dans 

l’attention aux autres, et combien plus en ces temps que nous traversons.  

C’est encore ce chemin que Marie nous propose.  

 

La paix, la confiance, le courage, voilà ce dont nous avons tous le plus besoin en ce moment me 

semble-t-il. Marie vient nous dire où nous pouvons les puiser, qui peut nous les donner. Les 

dernières paroles du chant cité plus haut sont encore un encouragement à prendre chez nous 

Marie car, « Si tu la suis, tu ne dévies pas, si tu la pries, tu ne faiblis pas. Tu ne crains rien, elle 
est avec toi, et jusqu’au port, elle te guidera. » Amen 

 

Père Mickaël, curé 

 

 


